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—Mon ami, lui dit-il, tu ne sais Lisez le Bulletin de la Ferme I

autre femme, mais à nourrir la 
même affection pour nos femmes 
et à conserver la même admira­
tion pour la beauté féminine. 
Nous ne croyons pas qu’il soit 
bien d’embrasser, et en conséquen- 
.ce nous décidons de ne pas le faire”

Par malheur les femmes de ces 
citoyens ne partagent pas du tout 
la manière de voir de leurs époux. 
Aussi ont-elles décidé de quitter le 
domicile conjugal et de demander 
le divorce sans délai si la ligue ne 
se dissolvait pas.

Il faut espérer que ces maris 
récalcitrants reviendront à de 
meilleurs sentiments.

’ | Une histoire de cochon.—L’em- 
perur Charles-Quirit, poussé par le 
désir de savoir ce qui se passait 
dans sa capitale, s’y promenait 
parfois seul, en costume de simple 
bourgeois. Il vit, un jour, un 
jeune paysan qui portait un petit 
cochon dont les cris ameutaient la

HOMMES ET CHOSES 
Reoue de la huitaine

114451

FAITES CETTE COMPA­
RAISON

Comparez le goût des flocon» 
de Mais Kellogg avec n'importe 
quelle autre céréale prête a 
manger ; Vous apprécierez pour- 
quoi les Kellogg les surpassent 
tonies-

Kello99"
Toujours frais comme an 
sortir du fourneau. Les 
Produits Kellogg sont 
enveloppés à l’intérieur 
de la boite par un papier 
ciré imperméable conser- 
vant toute leur saveur 
primitive,=================
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“Regardez Maman!” 
Comment les bols se 
vident quand vous ser­
vez des flocons de Maïs 
Kellogg. C’est la sa- 
veur. Ils en raffolent.

-} <• ■ -aei II
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Voilà pourquoi cela requiert 

plus de 1,000,000 de paquets par 
jour pour satisfaire la demande. 
Pensez bien que cela représente 
10,000,000 de déjeuners. Cela 
prend un océan de lait et de crème 
pour être servis avec les flocons de 
Maïs Ceci est synonime d’une 
plus grande prospérité pour l’agri­
culteur.

Servez-leur des Kelloggs dès de­
main et goûtez vous-même leur 
merveilleuse saveur. Prêts à ser­
vir. Aussi très délicieux quand 
accompagnés de fruits frais ou en 
conserves. Procurez-vous les 
Kellogg de votre épicier, aujour­
d’hui même. Servis dans les res­
taurants et les hôtels.

Flocons de Maïs
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Une histoire dç Juifs, une histoire d’Américains et 
une histoire d’empereur et de petit cochon

Un confrère cite la clause finale donc point le secret de faire taire 
. suivante d’un contrat d’association un cochon ? 

commerciale entre Juifs.:— —Non, Monsieur, pourriez-vous
“Advenant une faillite ou un in- me l’apprendre ?

cendie, les profits et les bénéfices —C’est bien simple répondit 
en provenant seront partagés en l’Empereur, prends-le par les pieds 
parts égales entre chacun des dits de derrière et porte-lé la tête en 
associés. bas.

Cela nous rappelle qu’une mai- Le conseil fut suivi et aussitôt 
son de gros de Montréal ne vend l’animal cessa de crier; le paysan 
à une maison juive à moins qu’elle s’incline tout surpris, en saluant 
n’ait failli deux fois. Elle est Charles-Quint: 
ensuite supposée solidement éta- —On voit bien, Monsieur, que
blie. vous avez soigné des cochons avant

Il y a quelques jours, une de ces moi, dit-il?
: maisons ouvrait un magasin dans —Oui, vraiment, répondit l’Em-
7 une paroisse tout près de Québec, pereur, en éclatant de rire, et j’en 

Tous les samedis, elle lançait des ai même acheté. Combien veux- 
circulaires, annonçant des Occa- tu me vendre celui-ci ? 
sions épatantes. —Deux ducats, mon bon mon-

La clientèle affluait. Les co- sieur, c’est ce qu’il me coûte, 
pains encaissaient. Bientôt on —Il te faut un peu de bénéfice : 
les vit se pavaner dans une belle je t’en offre .vingt ducas. 
automobile. —Si j’acceptais, pour le coup,

Un beau matin le magasin reste vous seriez volé!
fermé: les oiseaux étrangers étaient L’Empereur, amusé, donna les 
partis pour d’autres cieux, oubliant vingt ducas, en disant au payssn: 
de payer leurs fournisseurs, l’im- —Va! mon ami, tu m’as diverti; 
primeur et le marchand d’autos, emporte cet argent et le cochon. 

Ils vont sans doute répéter ail- c’est encore moi qui suis ton obligé!
leurs leurs exploits sous un autre * * *
nom.

Et dire qu’on ne peut rien, ou Comme chronique, c’est bien 
presque rien, contre pareille ca- assez, n'est-ce-pas, par ces temps 
naille. On peut engager des détec- de chaleur caniculaire? 
tectives pour les retracer, les faire 
arrêter et avoir la. satisfaction, Pierre Fouille-Partout.
après avoir dépensé plusieurs cen- ■■ ...................... ... . ....... ■
taines de piastres, de les voir con- « . .
damner à un ou à deux mois de dur quoi placer, et comment 
prison, ce dont ils se moquent pas ------------
mal, pourvu qu’ils gardent l’ar- Les valeurs que nous plaçons émanent 
gent presque toutes de sociétés, industrielles

Comment donc nous débarras- QuebecCOPS publics de h province de 
ser de pareille engeance ? Dans leurs catégories respectives, elks

Il n’y a qu’un moyen : le boycot- combinent le maximum de sécurité avec 
tage. la maximum de rendement
"9 " ________ Elles sont émises en titres de $100; deTout arrive aux Etats—Un,cer-
tain r ombre de citoyens d une visant votre placement.
petite ville des Etats-Unis, vien- Mettre de l’argent dans ces valeurs 
nent de constituer une ligue contre c’est aider au développement économique 
le baiser. Voici la déclaration du Konada français, y profitera a chacun 
qu’ils ont faite: Versailles Vidricaire Boulais, (limitée).

“Nous nous engageons à ne pas Montréal, rue S.-Jacques, immenble 
embrasser nos femmes ou toute Versailles.

LE NOUVEAU SILO 
A DOUVES

‘ ‘ CHAMPION”
Tout fabriqué en •A • — Cedre Rouge es-

-- fortement recom- 
", mandé par les auto- erre rites du Ministère s de l’Agriculture. 

■ Sa construction est
absolument forte etSrsneeted ton nouveau toit 

I croupe eet particu- trerent) fièrement très ap- 
‘. préalable.

■ Voua benéficieres 
“‘ d’un prix spécial en 

■ transigeant directe- 
■ ment par correepon-

dance et voue ne‘Contins devriez pas man- samigne quer de demander “egednsD. dès aujourd’hui.-==i ma circulaire des- 
eriptive et illustrée.

BUG. GALARNEAU
PONT-BOUGE -:- QUE.

s


